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Ce ne sont pas là non plus 


vertus nélionsles que les 
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L'archevèque 
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rouages, mais nous avons été frappé | cultés 


ée r'A C. F. À. à étudier comment 


L'Association Canadienne-françuise) Beauchemis à dt la volonté de nus 
@ l'Alberta vient de tenir à Edmon-| compatriotes de Calgary de vivre. EX 


terait d'être copiée, car elle ferme la 
porte à toute tentative de cabale en 


faveur de tel ou tel candidat et nous] Pas que le premier ministre revienne!) VWASHINGTON — La Commission 


I 


| 


a 


| 


solutionner le problème si aigu duiet we mot d'ordre C'est. par exem- 


mât une Associatie de Comasissaires 


fces qu'on ignorera et dont on se leur 


ni plus de 1,600 concurrents et a fait. crotraient que. comme tant d'autres, 
au dire du rapporteur, un bien im-}se serait servi de lasmciatios pour 


surplus assez substantiel Eng tout | propre race il refusa 


le monde semblait content des succés 
obtenus et résolu à se mettre de now- 
veau au travail 
Pusieurs cercles nouveaux ont été 
formés au cobrs de ces derniers moës 
«tt le R P. Jean, SJ. a été chargé & 
les visiter et de voir à leur maintenir 


une température normale Le cercle | çuis Union”. de La ville 
é Cnlgary est un des plus récents, | tom est l'unique moyen de 
mais sans doute un des ples intéres-|en contact imenédiat et 


sants Les délégués dé (Calgary 
faient veaus su Congrès, M le Dx 


Quelques unes des résoiu- 
tions adoptées à Ed- 
monton 


Coesidérant que le journal fras- 
d'Eèmce- 
 metire 

avec 


nes compatriotes ii ent 


Laprde 
mggéré d 
demander aux délégués présents d 
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pourra peut-être pas y assister enjun conœui on Ben d'un agent cons | Se rate sit atteint 
1990, car il y aura peut-être alors} laire 4 oi 


des élections au Cansde On ne craft 


d'Europe avant le 15 octobre. et pen-| fédérale du radio a enlevé Les permis 


autres ministres qui sont actuelle) pu Dourauit résisation 
ment en Europe sont les bonceables| , oeuvre 8 


; 
4 
| 
| 


immobile leur auto en coupant les) versé de { 
DEN Les aètés Ce-| Vogages du “Dennis”. 


PARIS — La prochaine récolte du, fs d'allumage et pris cinq gailuns de, Deux vogageuxs 


per le “Devoir”. de concert avec le 
“White Star” et sous La érection 
technique de M_ Laurent Turcotte, &- 
recteur du service francais à 
“White Star”, qui accompagne Les 


patiomaux et vu le retard ET 
LR réalisation de cet objectf. E est 
proposé que ke Comité Exécutf & 


- 
Ï 


[pour réunir en un faisceau compact tree 

tous les groupes français de l'Alberta Ofgciers Association 

tobe, pour réunir les associations & ; 
TOuest d'une façon plus intime Ce d< ! Alberta Ver 
premier résultat obtenu les démer- Re 
créer en défmitive la fédération dé 
tous les groupes français existants Bottes. Le De LE Puis, 
Cette fédération lnissernit à chaque - 

groupement sa pleine et entière aute- Sanc-Pami tremenes, 
Dome dans sa régie interne. M EE Parma, 'Elmence. s- 

CR CrECaurTe ARTE, PasE 

H est résolu en congrés asnsæi ee 

TA © F_ A de faire pression auprès Etnern, M Chartes Elneuré Cariégs. 

du gouvernement pour obtenir La ré- smxcat, d'Efmentue. et les ici 
écction des taux de transports pour sans Dr LE Amgut, d'Eémee- : 
les familles de la province de Québec | es «en Les du train seunt 'acci-|tre Tum Hecney. pugilute de le Son tn Dr 10 Bantéalé, de Cipé- | 
césiveuses de venir s'établir sur sl, Le tram qué portat les suites! velo Zélande, dans un amant lité 7 LGA Dee 
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l'Ouest, ln création d'une telle école | des plus grande désastres dunt fasse | Tor. imtile de dre que Famistance FASO Æ De CARQUERENC Ge TEE 
étant une des condtions de ls survsæs!mentmun l'hustouwe des chemuns de fer he éant sympathique « uses TAUÉESTA LR Le de JuEEe, à 
é Dos groupes dans l'Ouest en © pays Dbarnges 2 OOReLCEMERZ£ à  ÉR HU A OT RE Doté Date 
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‘ont hué les survivants de l'“Italis” 
l'agriculture la base de son prochain 
lorsqu'ils ont quitté le “Citta di Mi- programme électoral. 


lano"” pour retourner en Italie. lis 


Læ général Umberto Nobile, com- 
téandant du dirigeable. ssmmbte Uridé | 
physiduement et mentalèment. Il est 
tyès pâle et sa ùgure hagarde porte | Organisation paysanne en 
les traces dus soutis et de la meladie 

————— 20200 — —— 


beures de loisir, il se fait un plaisir 
de guider lui-même .les visiteurs. les es és, à l'abri du 
danger, discutaient du courage des 
eoidats et des batailles engagées. 

0-20 —— — ° 
mille ans de Car- 
cassonne 


> Brute —- Les vfhtinis beiges | Les deux 
* 8. 8. Pie XI se blesse ont la première place dans l'organi- 

légèrement sation sociale de leur pays Parmi 
: ———— les multiples oeuvres qu'ils ont créées. 
Home — Sa Sainteté Pie XI sem- | DOus avons aujourd'hui l'occasion de 
ble ne ressentir autune douleur de |signaler le “Boerenbond” ou “Ligue 
l'accident qu'ellé a subi, en descen- | des paysams”, dont le but est d'amé- 
dant de son autcmobile. Elle s'était  liorer la situation des paysans dans 
fait une entorse à la cheville droite, | tous les domaines. Dernièrement. 
mais celle-ci a été si insignifiante que | 30.000 de ses membres venaient fêter 
Sa Saloteté n'a pas même eu besoin | à Louvain le jubilé de Mgr Luytgae- 
des soins de son médecin ni de l'appii- rens, qui la dirige depuis 1903. Nous 
cation d'aucun remède. Elle a con-|Pouvons juger de l'ampleur de cette 
tinué de remplir tous ses offices quo-|Ceuvre par les chiffres suivants, pris 

tidiens et donné ses audiences régu-| dans la seule région flamande: 


Paris. -— La cité de Carcassonne, 
qui vient d’avoir deux mille ans et qui 
est la plus vieille cité vivante du 
monde, a céébré du 15 au 29 juillet 
son deux millième anniversaire par 
une série de fêtes splendides, auxquel- 
les elle a contribué de tout son pres- 
tige et de sa beauté., Le programme 
de ces fastes offrait aux yeux un vo- 
lume et des dimensions exceptionnels. 
Elles se déroulaient non seulement 
dans la cité, mais dans la ville neuve. 


iérement. Membres du Boerenbond en 1928-| La présidence générale des fêtes, 
si a be re prie nn 

5 — * | Ligue des fermières: 78,660 femmmes | ti t se com 
La Tour Eiffel est encore | Dépôts à la Caisse centrale de Crédit : assumées par tout ce que la France 
solide 266,594,930 fr. Caisses d'épargne af-| compte de metteurs sur pied et de 
— ——— fliées à la Caisse centrale: 949. 11! metteurs en scène. Trois ministères 
‘ Paris — Des. bruits alarmistes faudrait y ajouter les statistiques des ont prêté leur concours, ceux de l’In- 


avaient insinué que le colosse de fer 
reposait désormais sur des pieds d'ar- 
£ile, rongés par ia rouille et les in- 
tempéries. É d'achat et de vente, Société d'assuran- | Que et le cadre noir de Saumur ont 

Alors une commision, très officielle, | ces-incendie et d'assurances contre fait les frais d'un tournoi renouvelé 
sést.iransportée à la Tour Eiïflel, A|jes accidents, Société de défriche- du XVIe siècle, et les meilleurs cava- 
fuit la montée ‘au drapeau” et «| ments, Service de l'amélioration du liers de France, armés de pied en cap, 
décerné, gravenient, un certificat de bétail, Service pour la sélection des | ont brisé de vraies lances de six mè- 
santé. semences, Service d'inspection qui|tres de long. 

: Du même coup les habitants du | maintient l'unité entre le centre et les] 7-2 Be2—— 
Champ de Mars. menacés d'une pluie | gildes locales. | Le statut international de 
dé £er, retrouvent leur sommeil quiet} Un grand journal. le “Paysan”, édi- | Tanger 
et les vieux Parisiens se sentent ras- | té en français. flam. | et allemand | 
sairét: des conférences. des s, des livres] Paris. L'accord fixant le statut 

Car la Tour n'est peut-être pas | contribuent puissammert à la forma- | de la zone internatiouaie de Tanger 
fae, jolie, mais c'est une vieille amie | tion intellectuelle et professionnelle |} té formellement signé par les re- 
sympathique, précieuse aux beures | des paysans | présentants de la France, de l'Espa- 
difficiles, et qui tire, chaque soir, un ———— CDD —— | gue. de l'Italie et de la Grande-Bre- 


feu de joie électrique, dans le cl! On proteste contre les intri-|tagne. Les signataires furent Philip- 
d'été. : gues de l’ex-kaiser \pe-J.-L. Berthelot, secrétaire général 


: ; _ du ministère des affaires étrangères 
M. Lloyd Gevrge, s'étant en-! Amsterdam -- Le journal socialiste | de France; lord Creewe, ambassadeur 
richi, se tourne vers 


“Het Volk” annonce que le gouverne- | de Grande-Bretagne, en France; Jose 
l'agriculture 


térieur, de l'Instruction publique et 
des Beaux-Arts. Les scènes subven- 
tiunnées jouées sur le théâtre anti- 


divers services techniques: Service 
des constructions, Service d'hydrauli- 
que, Service d'électricité, Comptoir 


| ment hollandais a formellement pro-| Maria Quinones de Leon, ambassa- 
; | testé sontre les intrigues auxquelles | deur d'Espagne, et le Comte Manzoni, 
Londres -- M Lloyd George qui.|se livrerait l'ex-kaiser pour remoater | ambassaceur d'Italie. | 
au cours de ces dernières années a |sur le trène. Cette feuille publie la L'accord donne à l'Espagne le con- 
reçu d'un syndicat de journaux amé- | traduction d'une lettre qu'elle dit |trôle de la poiice de Tanger et de la 
ricuiris la somme éno:me de 125,000 | avoir été envoyée de Docrn à l'asso- | Zone internationale entourant 18 ville, 
livres sterling pour ses articles, a dé-|ciati 7 dite du Kaiser Wilhelm” en|avec des modifications pour sauve- 
Cidé de renoncer à la mine d'or qu'est | Alk:.agne. Guillaume y remercie | garder les droits des autres signatai- 
pour lui le journalisme. | l'Association de l'hommage qu'elle lui re 

| Pour chaque article qu'il envoie par a rendu lors de la bénédiction d'un] L'Italie a obtenu une plus forte re- 
quingaine à ce syndicat, :} reçoit en drapeau ét parle du jour qui pourrait | Itésentation dans le corps exécutif de 
échange un chèque de 80 L:res ster- | bien venir où 1 faudra libérer la pa- de la zone internationale; elle sera 
linge mais il pense qu'il a esse: = ras trie alle mande en lui rendant son em; aussi représentée dans les cours de 
sé d'argent et qu'il lui faut mainic- pereur el ses princes héréditaires |justice. 


M. P. Paquette 
Six mois souffre de l'estomac. Digère rien. 
Prend les Pilules Moro depuis huit ans. 
ES En santé. Il Travaille, 


PILULES MORO, peuvent être prises 
en toute confiance, par les hommes de 
tout Âge, dans les cas de; 


© “Durant cinq où six mois j'ai souffert de 
l'estomac. J'avais souvent de grosses 


iudigestions qui m'affaiblissaient telle- Maux de reine sprl 
cut que je craignais ensyite de manger. : , Maus L 


Malgré le choix que je faisais de mes a- 
liments, je ne pouvais m'exempter soit de 
lourdeur , de zaz, de brulures d'estomac; 
tofin il n'y avait rien que mon estomac 
Jigérêt facilement: On m'avait recom- ” 
mandé les Pürles Moro et je savais, par 
ce que les journaux € put publié, les bons les détails de leur maladie et si, après 
efiets que des hommes devaient À ce remède. Je! ,voir minutieusement étudié leur cas, nos médecins 
les ai donc employées et me suis trouvé grandement | jugent la maladie trop serieuse, ils indiqueront à 
.soulagé après quelques semaines, puis très bien!chacun le meilleur médecin de sa localité pour 
portant. Ily a huit ans que j'emploie les Pilules | nous aider à le soigner. Voilà donc pour tous 
Moro continuellement: elles maintiennent ma bon- |"! M0ren économique et certain de se traiter. 148 
fe santé et me permettent de travailler assidûment .” Protéges-vous en exigeant les Pilules MORO. 
M. Phil Paquette, 57, Front, North Adams, Mass. dns eos el sarl es 


PILULES MORO 


Cie Médicale, Moro 


CURSELTETWRS GRATUITES. Les hommes qui dé- 
sirent consulter nos Médecins peuvent le 
faire tous les jours, de 9heures du matin 
à 8 benres du soir (excepté les diman- 
ches et fêtes religieuses) à nos bureaux 
No 1570, rue St-Denis. Que ceux qui 
ne peuvent y venir, nous ecrivent tous 


1570, rue St-Denis, Montréal 


À 


\ 
fl 


de ln Grande-Bretagne, L 

cette idée que ceux-ci refuse- 

eux-mêmes les premiers de fai- 

re les efforts nécessaires à l'améliora- 

tion de leur soit, ou encore qu'ils se- 

nouvel: 

Ce qui, 

la situation faite 

nombre, c'est que 

possède pas assez 

subvenir aux besoins 

qui composent sa popula- 

On suggère différents 

moyens à tenter afin de remédier à 
ct 


Une envolée transatlantique 
interrompue 


Paris — L'agence de nouvelles 
Havas a annoncé qu'il avait été décidé 
officiellement d'abandonner l'envolée 


simplement savoir s’il était pratique 
d'établir une route postale aérienne 
par la voie des Açores et des Bermu- 
des. 

L'aviso français “Ville d'Ys" a reçu 
ordre de ramener Thydroplane à 
Brest. On croit que l'envolée sera 
reprise. Û 

———— (20 -2—— 
Le rattachement de l’Autri- 
che à l'Allemagne 


Vienne — Pendant les six journées 
de fêtes en l'honneur du célèbré com- 
positeur Frans Schubert, la note do- 
minante a été l'expression du senti- 
ment en faveur de la réunion de l’Au- 
triche avec l'Allemagne, un espoir que 
les traités dè paix avaient semblé dis- 
siper. 

I1 y a eu de nombreuses explosions 
d'enthousiasme à cet effet, non seule- 
ment de la part des milliers d’Alle- 
mands visitant l'Autriche, mais aussi 
des Autrichiens eux-mêmes, qui sont 
fatigués de la ppsition secondaire 
qu'occupe actuellement l'Autriche. 

Le champion le plus fervent de 
cette cause a été M. Paul Loebe, pré- 
sident du Reichstag, qui a représenté 
l'Allemagne au cours des cérémonies. 

————— 2-2 —— 


Deux dictionnaires 


L'Académie française va donner 
bientôt la huitième édition de son dic- 
tionnaire. 

Ces deux volumes contiennent, pa- 
rait-il, 28,500 mots. 

- Presque dans le même temps, on 
publie, en Angleterre, le fameux dic- 
tionnaire d'Oxford. 


Celui-ci, en waucoup de volumes, | 


contient 411,047 mots. 

Le correspondant du “New York 
Times” à Paris, M. Harold Callender, 
s'empresse d'ajouter, après ces dé- 
tails, qu'il ne faut pas juger, cepen- 
dant ces deux oeuvres par le seul chif- 
fre des mots qui y sont inscrits. 

En effet, le dictionnaire d'Oxford a 
cherché le groupement de tous les 


L'Académie française enregistre 
simplement les vocables qui sont de 
bon usage pour le siècle présent. Elle 


instruments de travail, remplissent, 
en effet, des fonctions différentes. Un 
érudit pourra préférer celle du dic- 
tionnaire d'Oxford La fonction du 
dictionnaire de l'Académie paraît la 
plus importante. 

Et il est sûr que l'Académie fran- 
çaise est une institution unique au 
monde, — que tous les pays envient, 
du reste, aux FrançÇais, — et mani- 
feste la profondeur où allait le génie 
politique de son fondateur, le Cardinal 
de Richelieu. L 
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La machine à voter 


Versailles — Les déléguËs de !la 
conférence pariementaire interuatio- 
nale du commerce ont assisté à des 
démonstrations de la machine à voter 
préparée par l'office des inventions 
pour le Sénat français 

Cette machine permet aux mem- 
bres d'une assembiée de voter de leur 
place et sans poësibilité d'erreur. 
L'appareil fait apparaître instantané- 
ment les résultats du scrutin, ainsi 
que le nom des votants et le genre de 
vote émis par chaeut. lise prête, en 


qu 
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tes sont arrivés à Londres, de Ceylan, 
pour fonder le premier monastère 
bouddhiste de Londres; il sera cons- 
truit sur le Gloucester Road, Regent's 
Park, sous le patronage de la “Bri- 
tish Maha Boéni Society”, dont le di- 
recteur à Londres, M. Daya Hewavi- 
tarne, fut à la rencontre des trois 
moines à leur arrivée à Douvres. 

Le Bouddhisme est la seconde reli- 
gion orientale de quelque importance 
qui pénètre en Europe pour y pro- 
pager une oéuvre missionnaire. Les 
Musuimans se sont construit des mos- 
qués à Londres, à Paris, à Berlin, et 
dans d'autres villes, et s'y livrent, 
dans certaines, au prosélytisme. 

— 0 © ——— 


M. Bennett dans son pays 
natal 


Hopewell, N.-B. — R.-B. Bennett, | 


chef du parti conservateur, a ouvert 
sa tournée oratoire dans les provin- 
ces maritimes par une assemblée à 
Hopewell, son village natal. C'était 
la première fois que M. Bennett y 
adressait la parole. 1l a été reçu avec 
un vif enthousiasme et M. Bennett a 
été profondément remué par la ma- 
nifestation qui lui a été faite. M. 
Lewis Smith, ministre provincial de 
agriculture, lui a lu une adresse de 


bienvenue. M. J.-B. Baxter, premiét. 


ministre du Nouveau-Brunswick, a 
souhaité la bienvenue à M. Bennett. 


SI VOTRE ENFANT SOUFFRE 


DE FAIBLESSE ORGANIQUE 


Si.votfe enfant vous cause de l'en- 
nai en mouillant son-lit, ne l’en bla- 
mez pas. Cela est dû à une faibles- 
se organique. Faites venir un essai 
Fe t de mon traitement sim 

domicile qui corrige cette infir- 
mité. Les adultes qui souffrent d'af- 
fections urinaires trouveront aussi 
ce traitement bienfaisant. 


MME. M. SUMMERS 
REF 


sonne bili = 


aller et retour: 
Cabine, 8300 et 


224, ave. Portage 


WINNIFEG 
on tout 


WHITE STAR LINE 
SERVICE CANADIEN 


188, BOULEVARD DOLLARD 


une boîte. Et comme je vais deux 
fois l'an de Londres à Paris, j'en pro- 
fite pour noyer ma boîte à peu près 
au milieu de la Manche...” 

Quelques jours plus tard, le Times” 
publiait une seconce lettre adressée 
à l'auteur de la première: “Je vous 
en supplie, Monsieur, ne jetez pas vos 
vieilles lames de rasoir au milieu de 
la Manche! Envoyez-les-moi. Je 
suis missionnaire et je connais des 
nègres du Sud de l'Afrique qui sont 
secoués de joie quand je leur donne 
une de ces lamelles pour se raser les 
cheveux ” 


Trois semaines passèrent, puis le 
grand quotidien anglais reçut une 
nouvelle lettre du missionnaire: :Ne 
m'envoyez plus de lames, j'en'xi deux 
cent mille”. A côté de ces quelqués 


lignes se trouve un placard de publi- 
cité. On y voit un bateau au milieu 
de la Manche et un voyageur penché 
qui lance une boite dans l'eau Sous 
.le dessin: ‘Achetez les lames Z.. et 
ne les jetez plus. Elles sont inusa- 
bles!” 


ee + eee ee 
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LINIMENT 


MINARD! 


Voyageurs, venez à l'agence 08 l'on 
vous procureéra gratuitement tous ler 
renseignements concernant le voyage 
que vous vous proposez de faire. Ache- 
tez ici les billets ur faire venir vos 
parents ou vos axriis d'Europe. 


Biliets 
204, ave. Frovencher %t-Bonifnee, 


Téis Buresu, Dt 251—Hés. 1 206 


CANCER 


4 succés sans Coutess mi dou- 
leur. Travail. garanti. 
ou demandez tet 

Dr WILLIAM'S SA- 


FaToniux fs4, ee Us 


î 

È 

à 

H : 
en lui ve | ES = 


Buggestions pour l'antemne 

Les Missions 

sont notre spécialité distinctive 
Demandez notre cireulaire 


Livres pour paroisses et 
es 


Les plus nouveaux livres aux prix 
_{ des librairies 
Demandez LOS catalogues 


Vins sacramentaux des Côteaux de 
l'Harrach. Fats sous la direction 
des Pères Blancs d'Afrique. 


LANDY & Co. Ltd 


16, HUE DUNDAS QUEST 
Torcnts ?, Ont. 


Téléphone 51 467 


(Vis-â-vis l'hôpital) 


À il 
h 


J.-0. BR 
MONUMENTS FUNERAIRES 
MARBRE — GRANIT 

erc. - 


414, ave. Taché, St-Boniface 
En face de l'hôpital Saint Boniface 
Tétéphons 82 44 


FLEURISTE 


L. DE NOBELE 


Le seul fleuriste de langue francaise 
170, RUE BERRY, ST-BONIFACE 
Téléphone 83 068 


Bouquets et couronnes de tout genre 


MÉDECINS 


Dr R. MICHAUD 


RAYONS X 


Heures de consultations: 
UhAàIZL 30m —3bh46b pa 


Téi.28 173 103, Edifice Medical Arts 


Dr J.-J. TRUDEL 


den hôpitruzs de Paris et de New -Yors 


Spéeishte: 

Maisaté den yeux. ercillies, nes et gorge 
Heures de consultations: 1 à 6 à 
Bureau: 702, Edifice Great West Per 
Manen-—-35€6, rue Main, Winnipeg 


Tétéphone 27 249 
En 


DR N.-A. LAURENDEAU 


CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 


heures de bureau: 1 3 pm., 780 


p-m., où sur rendez-vous 


271, rue Hamel, Saint Boniface 
ne 


Dr F. SEDZIAK 
MEDECIN-CHIR URGIEN 
Bureau: 222, édifice Somerset 
Tél 26 o4 

Résidence: 285, 
Tél. 54 917 


Dr A.-W. MYLES 
CHIRURGIEN-DENTIBTE 
Bureau: 222, édifice Somerset 
Téi 2694 


Résidence, tél 63 135 


DENTISTES 


Dr RITCHIE 
DENTISTE 
194%, ave. Les, tune À —— 1 t-Bositse 


Heures de bureau: 5hamashpe 
Le suir, sur rendez-vous 
En haut de ls pharmacte MecRyer 


Dr JARJOUR 


Uradut avec grande distinetion à Mont- 

réal et membre du Collège Crirur- 

tiens dentistes de ls pr ce de Quebes 

102, Ed. Great West Permanent Less 
Téléphone 27 249 

558, AUE MAIN WIissirse 


a ——_—_——_—_—_—_—_—_ù 


Dr P.-E. LAFLECHE 


CHIRUAGIEN-DENTISTE 
Gradué de l'iniversité de Mogtréas 
(Magna cum Laude) 
Bureau: 0606. étre lssiges 
Tétéphone = Lu 
Boire et samedi après-midi eur renées- 
vous seulement 


AVOCATS ET NOTAIRES 


Noti Bernier Alesauêre Merntes 


BERNIER & BERNIER 
AVOCATS — NOTAIRES 
Droit civil, droit erimine)l 


Municipalilés, préis, testsments 
et régiements de successions 


Féthee Standard Trusts, DB, rue Mate 
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le langage le plus technique et le plus 
abstrait: calories, rails, etc  Com- 


En 1920, son premier essai tourna 
court. Il aspirait déjà à la présiden- 
|ce. Incapable de choisir à temps en- 
“Mais qui donc prendra la tête d'une ,,4 Jes républicains et les 
telle entreprise ?" observe Page. Et | (‘je passerai dans le camp où sera! 
semble redlandrenh Mira professé le programme le plüs avan-| 
compatriote: “Ce sera vous Hoo- | 6”), i] laissa passer l'heure favors- | 
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ver ne répond pas. Il ne dit ni oui|}j. «t fu: bafoué par les uns et par| Pour se renseigner dans la 


ni non. Il consulte sa montre et sort l.sautres Le voilà fort dépité et con-| ]utte contre la tuberculose 
de la pièce, puis revient se joindre À | {,,int de se contenter du ministère du | —_—__— 


la discussion. “11 m'a traversé l'es- commerce que lui offrit le président 
prit que, dans une heure, la Bourse | Harding en 1921 Ministère assez 

de New-York sera fermée. Je me suis | Lédiocre. Tout son effort. depuis nt 
donc hâté d'acheter pour les Belges. ans, tendit à en faire une charge bril- 
par télégramme, quelques millions de | lante, éclatante. Il se rabat sur une 
boisseaux de blé” Ainsi s'ouvrait la | ijée d'une simplicité vraiment colo- 
carrière qui, selon toute apparence, | ,;,1.. dans la production. industrielle 
| , 

le 6 novembre, conduira M. Herbert | pourquoi ne pas éliminer la déperdi- 
C: Hoover à la Muison Blanche tion de forces, le désordre, le gaspil- 

. . L] 
résul variété infinie, 
Jusque-là, son histoire avait été . er seul t ” de pro- 


Dr Georges Grégoire, du dispensaire 
antituberculeux de Québec, et le Dr 
H. Beaudoin, de celui de Trois-Riviè- 
res, profite de la bourse offerte par 
la “Sun Life Assurance Company of 
Canada” pour faire un voyage en Eu- 


pu l'appeler le ministre Qu “Big | ra de traduire exactement chacune 
business” beaucoup plus que le mi-  jes pensées de ton jèle. 
nistre du commerce au sens usuel du |. 2__Tu t'efforceras de rendre. dans 
mot Gardons-nous de critiquer, à no- ta traducti la forme et le rythme 
tre point de vue d'Européen, ces idées de l'original 
un peu sommaires de M. Hoover. El-| 3 _+, L'adhéreras pas à la syntaxe 
les ont leur utilité dans une contrée de l'original 
de population encore clairsemée, Où |  ,_+, n'auras jamais la prétention 
contrairement à ce que l'on croit gé- de corriger l'original. même si l'au- 
néralement, moins de 10% des hom- teur dit des sottises — il en est res- 
mes disposent. par exemple, d'un set- A 
vice d'électricité. Dans les milieux.  … pal traduction 
fort rudes, de la campagne et des vil- à haute voix C’est ton oreille et non 
les perdues, la fabrication en séries ton oeil qui doit être ton critique. 
rrassives est un bienfait Pour le 6.11 te faut connaitre la langue 
reste, le secrétaire du commerce! à, jaiteur que tu veux traduire. 
s'évertue à rendre aussi avantageux 7: Tu n° ieras pas de traduire 
que possible les échanges des Etats- mot à mot une phrase élégante. 
Unis avec l'étranger. n'hésitant pas à 8 Tu étudieras sans relâche ta 
: ployer, le cas échéant, l'arme poli- langue maternelle. 
tique. En dépit de cette oeuvre, il ne 9.—_ Une fois pour toutes, tu devras 
ze serait peut-être pas maintenu sur rayer de ton vocabulaire le mot: “in- 
le cevant de la scène, si. l'année der- traduisible”. 
nière, les inondations du 10-_Tu ne te reposeras qu'après 
n'étaient survenues, et. une fois à 
plus, n'avaient fait rebondir, devant _ etai pra sn 
le public, le spécialiste en catastro- 
vers le dehors, comme M. Wilson. MM | 
Harding et Coolidge sont sortis de la| 
politique intérieure, de la coulisse des | 
partis. l'homme qui vient doit sa o- | 
toriété à l'action de la politique et du | 
capital américains au delà des fron- | 
tières Mais si l'on ne se laisse pas 
prendre aux ornements d'une rhéto- 
rique obligée. il est aussi éloigné que | 
possible de l'idéologie du fondateur 
de Genève. Il est le ieune Pantagrue! | 
uvide de faire son chemin sur la pla-| 
nète et d'y déployer sa force supé- | 
rieure. Pas le moindre esprit d'as- 
sociation. En décembre 1918, plus| 
que tout autre il fut responsable de | 
ia démolition des organismes de com- |: 
munauté économique et financière in- 
teralliés. Pour assister l'Europe cen- 
tralé et orientale, il voulait l'omnipo- 
tence et il l'eut. En octobre 1ÿ25, il 
Loù ssa le président Coolidge à rejeter 
les propositions de M Caillaux pour 
le règlement des dettes de guerre Il 
est renfermé,) impérieux, laconique, 


celle de l'Américain. fils de ses oeu-| duits” Pourquoi les planches. les bou- a 
en pleine prairie. Orphelin de très | 120 millions d’Américains ne seraient-| contre la tuberculose, et durant leur 
du Pacifique, il avait dû travailler de pourraient étre abaissés les prix sé or trsmnd cm 
res places, “to get an education”, précipiterait. : Toutes ces règles, du} Rome. 
| dustrielles et cmmerciales s’érigeant traducteur 

pen- | —— 
mines: le Colorado, le Mexique, la d'x commandements. Par cette C0B-| traducteur. Voici comment. ces jours- 
lie occidentale, la Russie. Ainsi est-il [or a 
plupart des poïñticiens, dans les ser- 
étudiante en géologie de Leland Stan- 
deux conjoints, l’un quaker, l'autre 
par un missionnaire catholique dont 
+ Mais ce que Herbert C. Hoover con- 
comporte en dictateur et conduit à la 
lève aucun travail technique bien re- 
taire, avisé, ayant la réputation de 
la quarantaine, quand il s'installa à pet 
plus authentiquement laconique, peut- 


vres. Il était né d'un père forgeron. Cette bourse est donnée aux méde- 
dans humble maison de l'Iowa | Pen les paniers dont se servent les|cins qui sont intéressés dans la lutte 
, | t : 
bonne heure, recueilli par un oncie | ‘* pas rapidement PR quant | voyage en Europe, ces médecins visi- 
habitant l'Etat de Washington, près à la forme et à la matière? Alors|teront les principaux hôpitaux pour 
: t assisteront aussi aux congrès 
sed maihs comme tant d'autres de ses revient sans qu'il soit touché aux sa-|nes € 
consommation i 
compatriotes aujourd'hui premiè- laires élevés et la se | antituberculeux à Londres, Paris et 
| reste, ne seront pas édictées par + É e-E——— 
pour payer les frais de collège. Etant |, ; - 
passé par la Faculté des arts et mé-|' Etat. mais par les associations in-| Les dix commandements du 
tiers de l'Université californienne de | t elles 
Leland Stanford, il avait suivi, be mere | - : 
dant près de vingt ans. à travers le | * so # sub | babes re ‘The Journal of Education” en 1926 
monde, sa vocation d'ingénieur des| dial l'application preique | publiait les dix commandements du 
Corée, les Etats malais, l'Afrique du|‘*Ption. M. Hoover est devenu l'allié. | D ortait r-Opinion” de Paris: 
Sud, la Birmanie, la Chine, l'Austra- | æ collaborateur du “big 4 1-_Ta préoccupation essentielle se- 
chez lui dans une bonne partie pal 
l'univers; il n'a pas grandi, comme la 
res étouffantes de la province améri- 
caine. Jusqu'à son mariage avec une 
ford, qui ne r'anque pas d'une certai- 
ne couleur, romantique, puisque Îles 
méthodiste, se firent unir, en dehors | 
de toute considération confessionnelle, | 
ils admiraient les veuvres, et se ren- 
dirent en Chine pour leur lune de miel 
païit dans le monde, ce sont les terres 
de colonisation où l'homme blanc se 
baguette des milliers de natifs A 
l'actif du jeune ingénieur, on ne ré- 
marquable Sa valeur propre fut 
celle d'un homme d'affaires, autori- 
rendre rémunératrices des entreprises 
plus ou moins mal engagées. Vers 
Londres comme dans un quartier gé- 
néral, il disposait déjà d'une fortune 


Si le plébiscite du 6 novembre 
tourne en sa faveur, quelle sorte de 


assez substantielle président des Etats-Unis sera M 
. L1 - 
Il est remarquable que les fonc- POPrT : 
A coup sûr. un président tourné 


tions publiques exercées dans la pé- 
riode de guerre. par l'élu de la con- 
vention républicaine chef Au ravi- 
taillement en Belgique et dans le nord 
de la France, dictateur aux vivres et 
au rationrement à Washington 
1918, organisateur des secours en Eu- 
rope ceutrale et orientale après l'ar- 
mistice ant confirmé et appro- 
fondi chez lui ce que son sejour dans 
les terres de colonisation lui avait ap- 
pris. Régner sur des Européens aux 
prises avec plus terribles ca- 


en 


les 
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Ruiné par l'asthme — La for- 
ce du corps et la vigueur de 
l'esprit sont inévitablement at- 
taquées par la visite de l’asth- 
me. ui peut vivre sous Île 
cou es attaques répétées et 
garder son corps et son esprit 
en pleine activité? Le remède 

ur l'asthme du Dr J-D. Kel- 
Los dissipe le malaise en en- 
levant la cause. il soulage. 11 
restaure le malade à sa force 
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c relle normale et à sa quié-|étre. que le président Coolidge, car il 
tude d'esprit. n'a point, à portée de la langue, le 
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Le prochain congrès de 
tion des professeurs 
teuu à Québec, dans ln deuxième se- ent Le plus bas, le 
maine de juillet 1929 seurs n'est pas 
« accepté l'invitation compare avec le coût de ln 
dernière séance de sn quelques 
nion annuelle, teaue à mieux 

Un nombre considérable Un burean fédéral 
tions ont été discutées au cours de On a encore discuté le 
ciues sf trouvent tout le Dominion, dans le 
rapports des comités sur les écoles su-| porter une 
périeures et les universités, le coût de | l'enseignement. 
l'éducation et la limite d'âge de pro- | une résolution en 
fesseurs, la constitution et l'adminis- 
tration de la fédération 

On « constaté à la conférence 

les villes où les professeurs 
plus hauts salaires sont Toronto, 
tawa, Winnipeg. Hamilton 
tement après, viennent. 
couver, Régine, Saskatoon, Calgary et | de l'enseignement au Canada 


donné 18 sièges sur 56 aux légisie- 
teurs chrétiens lors des récentes élec- 


praticien 


c'est un succès brillant dans un pays} ur L:a brûlure. pemiant une dienime dr 
d'orthodoxie hindoue gouverné par U® | minutes un morcemx de savem bin 


Québec. — Voici la lettre adressée pour rendre témoignage de leur indé- 
par Son Eminence le cardina!-arche- | fectible fidélité à la vérité catholique 
vêque de Québec aux prêtres de son|et à l'amour du Christ Jésus Envi- 
diocèse en rapport avec la persécu- | ron cinq cents prêtres ont été fusillés | remarquer que ceux qui ont gagné | 7 
tion religieuse au Mexique Cette let-| exécutés sans jugement Les héca- | l'élection. dans la moyenne. paraissent 
tre a été lue au prône dans toutes les | tombes, les incendies se sont répétés | Posséder une personnalité plus mar- 
églises du diocèse. dans la plupart des provinces Redi- | quante que les Hindous 

| sons donc avec Notre Saint Père le! ————— De -2——— 
Lunch, le 23 juillet 1928 . A ne 
Archeséché de Québec, |PPe Pie XI: “Les catholiques du| [La mortalité chez les aliénes 
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le 9 jui 100 | Mexique souffrent les pires perséce- 


| 
| 
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tions qui aient jamais été connues | D'ou Dh ec chez Parties aftrintes, an mueyen d'une pe = 
Collaborateurs, i - | À 
[sense st Chers _ dans l'Histoire - lles aliénés est approximativement tite houppe de ounte imprégnée d'u 
serrage ge angine ere. Le sang de ces valeureux ‘ | sept fois plus élevée que parmi les, de Picrique Mas s rem me pes 
no porn | sœurs de la foi. les prières demandées | Personnes qui jouissent de.toute La Pharmacien à promis e que Tee 
| enfin De toutes “émns | P2r le Souverain Pontife pour cette| Plénitude de leurs facuités mentales. soit réduit à ses Peugres restes 
Tete parts, nation malheureuse ne son de-, Telle est la constatation qui a été fai “Voici quelques remèdes qu: Fam peut 
les journaux. les revues et au sein ’ * pas faure soi-même , 
de L - meurés sans effet De consolants! te Par le bureau des statistiques de La : | . 
nn mass de les F syhptômes semblent indiquer que la] Metropolitan Life”. à la suite d'un. Emhure abombamment à gartw 
= rh . "| crise aiguë touche à sa fin La persé-| relevé qui embrasse une période de! malnde d'huile d'olive. versez ensuite 
A ini justice cution tend à se ralentir. Bientôt un| Quinze ans Cette moyenne toutefois de la fécuie On obtemère must une È 
En s ; nouveau président prendra les rênes! Varie selon les âges La plus forte sorte de pâte que Von fera avec rs 
ar sr . ve du gouvernement mexicain L'heure! MOYenne de mortalité se retrouve bandes à peines serrées 
à PE us n'est-elle pas venue de tenter un su-| dans la ciasse des adolescents soit 
civilisé aujourd'hui, grâce à : a fois | On peut utiliser de La même Esçeçm 
prème effort en faveur de la pacifica- | Vingt plus grande que la morta- : “ 
de courageuses enquêtes, quelles fu-|.. lité normale de la gelée de groseille ou de La gelée 
tion de ce malheureux pays? chez les personnes du | 
victimes d'une fureur et d'une barba- Nous sommes certains d'entrer dans! }., jes personnes du sexe masculin | Un éicellent procédé consiste à @f- 
EE Poatife, "| De 22 ans à 42 ans, la moyenne de layer de La levure de bière dans dr 
impossibles de nos jours Laïques et ee Suite Mare a et anons |l® Mortalité se maintient dix fois plus lean bouilbe pour obtenir une péter 
ecclésiastiques. hommes, femmes et| Très Saim re supplications| jé chez les aliénés que chez les molle En imprèguer de D gaz à 
enfants souffrirent pour la foi catho es spéciales pour obtenir de la ! bersonnes normales À panseme”t que lon appliquerz à mé- 
+2 de 1 
ique- Ni l'âge, ni le sexe, ni le rang séricorde divine le rétablissement | {: ,,s ja mortalité chez les aliénés me sur la brülure Tenir ce panse- 
social ne purent les soustraire aux|de ja paix religieuse au Mexique |. ons conmdérable soit trois fois ment toujours humide en Le rencuxe- 
teurments. Leur crime fut l'attache- Nous prierens pour les perséouteurs. plus grande que chez les personnes lant tous Les jours ou deux fus par 
ment à la doctrine de la sainte Eglise | afin qu'ils entrent dans la voie de la! 4. mience normale lux. event Le comtes 
de Jésus-Christ justice et de la vérité Nous prierons : 
| Que l'on songe que le clergé étran-| Pour les persécutés afin que le Sei- 
| ger fut banni sous peine de mort e!| &neur, suprême Vengeur du droit et ! 
| que le seul fait d'exercer un acte de|de l'innocence. leur donne de jouir | 
| ministère sacerdotal entraine par lui-| bientôt de la paix et de la liberté | 
méme, pour le frêtre. la déchéance! À cette fin. Nous demandons 1 | 
Fra ganaié ogus.r-eut Que le dimanche 29 juillet, dans tou- | 
en communauté profes- | tes les églises et chapelles du diocèse. | 
| non regieuse ne sont plus permises | lon expose le Très Saint Sacrement | 
( propriété privée est abolle Les) Gepuis la messe principale jusqu'après ! 
| Propriétés appartenant aux congréga- | exercice du soir. 2 Que l'on chante. | 
tions sont confisquées. ainsi que les! à rissue de la messe, les litanies des | 
biens ecciésiastiques: églises. écoles | Saints avec les versets et les orai-| 
séminaires, hôpitaux L'enseignement | ons ainsi que le -Sub tuum proesi- | 
religieux est interdit dans toutes les! jjum”, ex l'honneur de Notre-Dame | 
écoles primaires, officielles ou libres de la Guadeloupe, patronne du Mexi- | 
Les prêtres ne pourraient exercer le| que. 3 Que lon termine la journée | 
saint ministère qu'en reconnaissant à| ar une heure d'adoration et de épa- 
TEtat une autorité souveraine en Ma-| ration, pendant laquelle on voudra! 
tière de religion Enfin. le gouver- bien chanter le psaume “Miserere”. 
| nement se réserve le droit de suppri-| De plus. nous exhortons les fidèles à 
mer toute publication, toute associa-| ommunier ce jour-là. et à offrir pri- 
tion qui oserait protester contre l'ini- | ,ément à Notre-Seigneur des Rae 
[Re Les A cet ensemble de |et des mortifications à la même in- 
| mesures. on reconnait l'esprit de la! +.otion | A 
[FE TRRE mscomerie qu perse une mo 
| guerre sans merci contre l'Eglise de] Dieu qui à fait les nations guéris-| 
| Jésus-Christ I a su utiliser, pour|°*"ks. se laissera toucher par les sup- | « 
| rapplication de ce programme barba-| Plications de son Vicaire et de toute - 
| re. les forces et la violence des com-|!* Erande famille catholique Il nous 
| munistes. sera donné sans doute de voir refleu- 
| Des évêques et des prêtres ont été A 
|'exilés du Mexique et sont morts sur | Preuve des dernières années À 
| une terre étrangère Ce sol de foi a Veuillez agréer. xiessieurs et chers | 
bu le sang des meilleurs de ses fils | collaborateurs. l'assurants de Notre a toutes les raisons détre Mer dune marque qi 
et nombreux sont les martyrs tombés 35 ans, à gagné ls faveur cCrotumente de eus qui 
zffectueux dévouement en Notre-Sei- | eut un goût sûr — une vraie Lousdon de l'iramst. mnt fées 
| quette est restée ln méme pour l'escellencre gpermuasvtente de 
geur ea qualité pendant toutes ces années . 
+ Fr Raymond-Marie | 
Card ROULEAU, OP. | 
Arch de Québec. 
t . 
344, rue Main Sud de l'avenue Pertage 
LL 
Toutes les marchandises doivent étre parties le 30 août - Ce 
vieux magasin de nouveautés abandonne les affaires -- Occasions 
pour tous — Ne manquez pas de venir pendant qu'elles dureront 
La vente commence le mercredi ler août à 8h. du matin 
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PATRON DE BRODERIE 


De la “LIBERTE” 


VE PRES “ame ve 


"Acte 2) 


t 2x1 de manger uLe pOuLe, Ü faut 
prorédes ce là Lomme mansére 
Les pêches se coupent, à la four- 


cherie 41 Bu COTE, SOI en deux soil | " 
sein ia dimension du! ‘tétilisez seize minutes. 


LEA uatre 


run à l'aide du couteau, on détache 
leusuile 4 peau de chacun des quar- 


Less aprés qua on le tree dsns 
be sucre puivérisé pOur ie manger à is 
fonte -  — 
Les tsnanes =2 prenzent de is main 
ŒSamcte Ce |: drofte avec le cuu 
ifau cm fend jécorce en quatre par- 
liés digiuu.sike purs le fruit étant 
Lälgé à la fourchette 
lux tt à resure par 


CéAltié. OL se 


G; az: à jus et à 


+1 Lien beau et loin de 
la pensée de denigrer jl'éti- 
QGutir. bit :oùs Det bé 
ges pozmmes. pêches, poires, bananes 
à teliss dents en ignorari Couteau, 
fourchette et sucre en poudre 
jeanne METIVIER. 
(Le “Devoir” ) 
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Pour !== coucerves de fruits 
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ave” une petite quantité d'eau 
Jsqu à ©  queiles soert rrolles 
$ “#t] [271 Ulx passoire et mMesu!e7 
1#+ A1: A1ast+ Eur deux tasses d'eau 
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direz pas | 
qu zest pas plus débcieux de man-| 
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Fraises 
Lavez et enlevez les tiges soigneu- 
seunent Taässez dans des bocaux sté- 
rilisés et remplissez avec du sirop 
| bouillant, deux tasses de sucre, une) 
|iasse d'eau. Bouchez partiellement et 


Prunes 
Lavez, triez et Lassez dans des bo- 

caux stérilisés, remplissez les bocaux 
| avec du sirop bouillant, deux tasses 
|de sucre, une tasse d'eau, bouchez 
| partiellement e: stérilisez vingt mi- 
| nates. 
| Cerises 
| Lavez soigneusement et videz. Tas- 
| sez dans des bocaux stériisés et re- 
couvrez avec du sirop bouillant uge 
tasse de sucre, une tasse d'eau, bou- 
chez partiellement et stériiisez vingt 
migutes. ° 

Pêches 
|  Bianchissez les fruits deux minu- 
|tes, piongez daus de l’eau froide, en- 
levez les peaux, coupez en moitiés et 
‘tassez dans des bocaux stérilisés 
| Bempiissez les bocaux avec un sirop 
| bouillant, une tasse de sucre, deux 
tasses d'eau Bouchez partiellement 
|et stérilisez seize minutes. 

Poires 

ipiuchez, coupez en moitiés, plon- 

gez dans de leau légèrement salée 
| pour <ernpécher la décoioration du 
fiuit Tassez dans des bocaux. Ajou- 
tez un sirop bouiilant, une tasse de 
sucre, deux tasses d'eau  Bouchez 
| parueliement et stériiisez trente mi- 
autes 


Ananas 


Epiluclez enilevez les yeux, hbachez 
ou cuupez en tianches, où en petits 
moiceaux de grosseur uniforme. Tas- 
sez dans des bocaux stérilisés. Rein- 
pli-sez les Locaux avec un sirop bouil- | 
lait, une tasse de sucre, deux tasses | 
déau  Evuuchez partiellement et sté-| 
| lisez Luieule iuinules. 
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Des roses se mauraient.. w  ; 
Pour Loi, © unique. 
Ephmères come toutes les fleurs, 


Je les avais placées sur ma table 
de travail, et vingt fois le jour, je les 
regardais, j'aspirats jeur pénétrante 
odeur, je caressais leurs pétales sati- 
nés. Maigré tous més soins, l’eau 
claire du vase de cristal, les rayons 
du sbleil levant qui les venaient frô- 
ler, ét les baisers dü zéphir embaumé 
des suaves senteurs champs et des 
buièsons fleuris, malgré tout cela, mes 
roses se mouraient.. 

J'ai joui de leur ultime beauté. 
Dans une apothéose de parfum, de co- 
ioris et de grâce elles semblaient vou- 
loir se fixer à jamais dans mon sou- 
venir. dans leur langage subtil, elles 
me disaient: garde-nous, aime-nous.…. 
nos âmes de fleurs reviendront te 
charmer encore. te remémorer de dou- 
ces paroles. mais les pauvres roses 
agonisaient.…., 

Et mes roses sont inortes!'.. Je les 
ai encloses dans un coffret où gisent 
maintes autres futilités qui me sont 
plus précieux trésors que ceux de Goi- 
conde.. Je te les montrerai, peut-être, 
un jour, mes roses. te chuchoteront- 
elles la douce confidence que j'ai faite 
à leurs coroiles fanées, mes roses, 
nes chères roses mortes”? 

- André THEURIET. 

J'ai pensé que vos lecteürs appré- 
« eraient sans doute le charme de ce 
morceau de prose poétique qui nous 
donne un aperçu des pensées intimes, 
u'uüun état d'âme, de cet écrivain déli- 
cat que fur André Theuriet, ceci à 
l'époque toujours éminemment inté- 
ressante où un jeune talent s'essaye 
et cherche £a voie. 

L ANTOINETTE. 


PETITS CONSEILS 


Pour ôter les taches de rouille sur le 
linge blanc 


Le jus de citron avec du sel enlève | 


ies taches ce rouille au la toile ou 
la mnousseline, sans affecter l'étoffe 
après avoir humecté les taches avec 


ce u.élange, exposez-les aux rayons| 


du soleil. Deux ou trois applications 
sont souvent nécessaires. 
Ciment pour porcelaine 
Les porcelalnes ‘brisées peuvent 
être raccommodées en faisant une 
pâte avec un blanc d'ceuf et de la 


1] était une fois un homme 
très grand, très gros, qui s'ap- 
pelait Tranche:Montagne parce 
, pp racontait qu'aves _son 

pée qui était haute conte un 
nd peuplier, il avait, une 
ois, coupé en deux une monta- 
gne. Lui-même était plus grand 
qu'un haut clocher d'église. Les 
gens de taille ordinaire ne 
voyaient pas son visage telle- 
ment il était loin d'eux, et 
quarid ils lui parlaient, le géant, 
pour les entendre, les prenait 
sous les bras ét les élevaient en 
l'air, près de son oreille, com- 
me fait un papa avec son pelit 
enfant. C'était un bon géant 
qui ne faisait pas de mal. 
Quand il écrasait, en marchant, 


5 RES lt) NN STE og he rl on a 


. Avant de mourir, l'oncle qe 
Pierrette aimait parce qu'il lui 
avait dait faire sa première 
communion avait demandé à 
tous les membres de la famille 
de communier à son service. 
La veille des funérailles, Pier- 
rette partit avec sa mère pour 
Sainte-Anne-de-Beaupté, u- 
reuse d'offrir pour le repas de 
l'âme de sou oncle, l’hostie que, 
de ses mains sacerdotales, el 
ayait reçue pour la première 
fois. Des étrangers, émus et 
édifiés du sérieux et de la can- 
deur de ce bébé à la sainte ta- 
ble, voulurent hprès l'office s’en 
#pprocher et lui parler. , 

“Avant l’inhumation des res. 
tes du bien-aimé défunt, on 
|transporta le cercueil à la sa- 


-Sydney, dont ôn vient de lire 


quelque cabane ou quelque voi-|cristie où il fut ouvert pour! 
ture, il ne le faisait pas exprès.| donner aux parents la triste | 
Ce géant habitait près d’une |consolation de vénérer une der-| 
grande forêt et avait pour ami|nière fois la chère dépouill, du 
un bücheron, fort et solide, qui, religieux. Le cercueil étant un 


Du sa-! 


s'appelait Brise-fer. Il coupäit| peu élevé, Pierrette, si petite, 
très bien les plus gros arbres, | 
inais ce n’était pas un géant. 

Une fois, Tranche-Montagne 
qui ne trouvait pas soh chateau 
assez beau, le fit démolir et pen- 
dant qu'on le reconstruisait, il 
alla habiter dans la forèt près 
de son ami, le bücheron. Il ne 
ne put pas entrer chez celui-ci. 
la maison n'était pas à sa tail- 
le; on lui fit un abri avec des 
troncs d’arbres, des toiles de 
tente. Il mangeait dehors, en 
plein air, avec la famille du bû- 
cheron; il mangeuit un mou- 
ton, un veau entiers à chaque 
repas, et au moins quatre ou 
cinq gros pains. Puis il allait 
à la chasse, se promenait, sur- 
veillait ses ouvriers. 

Un matin, Tranche-Montagne 
dit à Brise-fer : 

— Peux-tu me prêter de quoi 
faire ma toilette? Cela m'en- 
nuüie de revenir à mon château 
chercher ce qui m'est néces- 
saire. 

— Je veux bien, dit Brise-fer, 
mais je n'aurai rien d'assez 
grand pour toi. 

— Tu verras que si; laisse. 
moi choisir. Veux-tu m'appor- 
ter d’abord deux grands draps 
de. lit, bien rudes, puis ton 
grand cuvier à lessive; ensuite. 
une brosse de chiendent; il nc 
faudrait aussi un rateau et une 
faux à couper l'herbe. 


— 


ne pouvait voir. Elle me de- 
mande de la soulvér. J'hésite, 
craignant de l'effrayer, vu l'ex- 
trême maigreur du défunt. Elle 
insiste: ‘Maman, je veux voir 
le visage de mon oncle prêtre. 

-- Tu auras peur, peut-être: 
la mort enlève toute beauté. 

—— Non, maman, je n'aurai 
pas peur.” 

Je cède et Ja souleve dans 
mes bras. Sans aucune surpri- 
se, me regardant avec assuran- 
ce: “Le visage de mon oncle 
n’est plus beau parce que son 
corps est seul; mais son àme 
qui est partie dans le ciel est 
belle, belle!” Ces réflexions 
profondes jaillissaient de son 
âme innocente comme de la 
source du clair ruisseau. 

Enfant croyée de tous et mê- 
ne un peu gâtée, car elle était 
si frê'e à côté de son grand frè- 
re et de sa grande soeur, elle 
ne manifestait aucun penchant 
à l’égoisme. Lors d'une visitt 
au couvent de Saint-Michel, 
comme les religieuses s'empres- 
saient autour de Pierrette pour 
la caresser, elle recule de deux 


|pas, prend sa cousine par la 
main et la présente en disunt: 
“C'est ma cousine Madeleine; 


lelle est beaucoup plus âgée que 
moi et personne ne la regarde. 
| Madeleine a dix une moi je 
[n'ui que cinq ans” 

Dans la maison, tout le long 


‘de ses enfants: Charles, 


| ! , . | 
von tu n’en aüras jamais assez.’ 


du jour, Pierrette cherchait 4, 
se rendre utile. Quand son pé:! 
re revenait le soir, elle ne man:| 


Donne-nr'en toujours uue gran] 
de barre, Je vais aller laver à | 
la fontaine ce caillou. (Ce qu'il! 


{ farine, nettoyez les parties brisées 


| 
Quuze luilutes 


elurues ülles. aux Etats-Unis. 


Lavez, coupeZ en morceaux d'un) 
| pouce, Lianchissez une iuinute, plon- 
fées dass de l'eau froide el Lassez dans 
| des bocaux s'értiisés. Remplissez les 
| bucaux avec du sirop bouillant, une 
| tasse de sucre, une tasse d'eau Bou- 
| Chez particllement et siérilisez vingt 
| minutes 


| Le ‘‘club de la gaieté’ 
| 2 

il a été institué dans un Foyer de 
11 exi- 
ge de ses adhérentes celle promesse 

“Je promets sincèrement que, par- 
lout où je me trouverai, je parlerai 
de sauté au lieu de maladie, je par- 
lersi de prospérité au lieu d'insuccès, 
ke porterai de bonnes nouvelles au 
let de mauvaises, je parlerai du s0- 
lei a'ier et de demain au lieu des 
Luages d'aujourd'hui, je parlerai des 
Lénédiclious que jai çeçues au lieu 
de ines fardeaux jencouragerai au 
Leu de critiquer 

Vcilà une promesse qui semble à la 
portée de loules, mais coinbien la 
Lenaront 

2 Dt-2—— 


L'origine de ‘‘bas bleu’’ 


Le terme ‘bas-bleu n'est pas d'ori- 
gine française Cest üne importation 
d'ouutie-Manche 

Au XVIlle siècle un gentilhomme 
anglais Benjamin Steling Fleet, bril- 
Paraissait dans les sa- 
eu Las bleus Lorsqu il inan- 
on disait couramment 


Impossible de rien faire sans no® 
t 


lant C&useui 
ins 
quait 


tas-bleus * ; 


a 


cS. aà:lS: que il nabitude 
bas-Lleu'’ celui ou celle 


| &1t la conversation présentait quel- 


ion prit 
+ ‘imiter de 
e àgrement. 
Fiu à peu, cette qualiñcetion s ap- 
| phigua aux maîtresses de maison af- 
fictantr des goûts littéraires Au dé- 
but du XIXe siècle, on la réserva aux 
| femmes écrivains 

Disons, pour étre jusles, que, de 
|Bos jours, ls viutoires du féminisme 


| Ettéraire “ut rendu un peu déiodé 


| ce terme que l'on empiloyait d'une In8- 


mère ironie ou dédaigneuse. 


puis étendez une couche de pâte, 
ayant soin de tenir les deux parties 
ensemble pendant qu'elles sont mouil- 
lées, essuyez la pâte qui s'échappe 
des côtés. 11 faut tenir où bien atta- 
chei en position les deux parties jus- 
au'à ce qu'elles soient sèches. 

—— 6 20 ——— — 

L'idéal 

Faites-vous un idéal, mais faites-le 
élevé, de facon que votre coeur épris 
de lui ne se laisse pas séduire par le 
mirage trompeur des convoitises hu 
maines. Qu'il soit plus haut que les 
plaisirs vers lesquels la masse des 
hommes se rue, et alors, malgré la 
tentation, votre Coeur pourra se dila- 
ter en aspirant l'air pur des sorminets 
et rien ne viendra vous détourner.du 
but que vous avez résolu d'atteindre 
— F.-A. Vuillermet. 

11 faut à la science un principe: 
#“ux hommes, une foi, aux peuples, un 
idéal. — Jules Simon. 
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Quelques pensées 


Le sourire n'est pas un but, mais 
un moyen. li met du soieit dans l'air 
et les idées: il dissipe le nuage et 
montre le bleu Sous les rideaux noirs 
— H. Lavedan. 

Sentir, aimer, souffrir, se dévouer 
sera toujours le texte de ia vie des 
femmes — Balzac. 

La fenime a cela de commun avec 
l'ange 
paitiennent — Balzac 

L'amour est affamé d'agir, il est 
une activité éternelle ei divine. —- 
Fu.sbroeck. 

Il y a trois marières de vouloir 
vouloir sans quil en Coûle, vouloir 
quoi qu'il en coûte vouloir parce qu’il 
en toute: ceite dernière est celle Qui 
devient familière aux grauds cueurs 
aux grands caractères, aux grands 
courages. — R. P. Cormier. 

On peut briller par les parures 
mais 08 Re saurait plaire que par l'es- 
prit qui vivifie le corps, qui anime € 
embelit la physionomie. 


que les étre souffiants lui ap | 


appeluil un cæilou, c'était un 
petit rocher). r 

Bien qu’un peu étonné, Brise. 
fer Apports au géant tout ce 
que celui-ci demandait. ‘Fran- 
che-Montagne nettoya le cuvier 
à lessive, le remplit d'eau à la 
pompe.’ Méme plein, il le ma- 
niait comine vous maniez un 
petit seau. Il enleva su veste, 
retroussa ses manches; il dé 
plia un drap, le trempa à mi. 
tié dans le cuvier, se frotta 
comme vous faites avec une ser- 
viette; il savonna, frotta enco- 
re. “C’est trop doux, dit-il. Je 
vais mieux gratter!” Il prit la 
grosse pierre et se racla le cou, 
les bras, les joues; il était rou- 
ge comme du feu, il luisait: 
“Maintenant, mes dents”, dit 
Tranche-Montagne. Il ouvrit 
une bouche grande comme un 
four et sur ses dents qui avaient 
l'air de blocs de pierre bien ali- 
gnés, il passa et repassa la bros- 
se en chiendent qui racle les 
(Mais elle était très 
propre). ‘Il faut tout de imé- 
me que je me rase, fit-il. Ma 
barbe est longue; on dirait une 
fort.” C'était vrai. prit la 
faux, la grande-faux qui tond 
l'herbe, et se tailla la mousta- 
che et la barbe, sans sé blesser. 
Ensütte, il peigna ses cheveux 
|avee un rateau; il passait trés 
doucement, parce que le ratecau 
avait des dents çcassées et cela 


pavés. 


lui accrochait es cheveux. 
Comme pommade, il se versa 
un ditre d'huile sur Ja tête. 


Après quoi propre. bien coiffe 
bien rasé, il alla déjeuner d'un 


jambon et de quatre gros 
| choux. 
, 2-2 ——— 


ns Eh bien! Janet, as-tu mé 
rité aujourd'hui une bonne pla- 
ce à l’école? | 


qguait jamais de courir cher- 
cher ses pantoufles, les lui of- 
frant en disânt: “Cela va vous 
reposer, mon pelit papa, vous 
avez tant travaillé aujour- 
dh'ui.” Puis elle serrait les 
bottines et demandait: ‘Avez- 
vous des commissions à me 
donner ?” 

© (A suivre) 
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Comment naît une ville 


Vers la fin du XVille siecle, 
l'Angleterre cherchait un lieu 
de déportation pour ses Con- 
vicls (criminels). Le natura- 
liste Banks, qui venait de visi- 
ter l'Australie avec le naviga- 
teur Cook, “gala Botany-Bay 
comme propre à ce but. En 
1787 partirent neuf bâtiments 
pour transporter un premier 
groupe de condamnés; la fré- 
gate le Syrius et le brick le Sup- 
ply, sous les ordres du commo- 
dore Philipp, nommé gouver 
neur du poste pénitentiaire, de- 
vaient protéger le convoi. Les 
cadrille emmenait 1,017 per- 
sonnes, dont 565 convicts hom- 
mes, 192 condamnées, et le per- 
sonnel pour l’organisation et la 
police de la colonie. 

Le départ eut lieu le 13 mai; 
la flottille arriva à Botany-Bay, 
un peu plus de six mois aprés. 
le 20 janvier 1788; le terrain si- 
gnalé par Banks fut reconnu 
mais le commodore le jugea 
tout de suite impropre à l’éta- 
blissement d’une colonie. On 
{reprit la mer pour jeter l'ancré 
:à quelques milles plus au nord 
| devant le port Jackson. Ains: 
commença la ville de Sydney 

Des terres furent distribuées 
aux soldats qui voulurent amé 
| liorer leur condition par la cul- 
ture: 
Les tribus sauvages ‘qui habi- 


© 


, _— Ohl!oui,-maman, c'est moiltaient le pays furent d’abord 
qui ai-toujours la meilleure, Je! hostiles; puis vinrent la paix et 


suis tout au fond, près de la 
porte. Comme ça je suis ke 


La délicatesse des âmes fait la tep-| premier sorti ct lé dernier en- 


sse des amours. — Mgr Tissier. 


tré. 


n 


{la familiarité; on défriekfa sur 
une vaste échelle, les cultures 
prospérèrent, les bestiaux ame- 


nés d'Europe se multipliérent.| compagnons. 


$ i 


ur les empêcher de mourir: 
FE tà wi 100,000aujour 
d'hui, dde do e ville « 


les humbles débuts, compte à 
elle seule 600,000 habitants. 


‘ TR 
Le sucre plongeur 


Faire descendre un morceau 
de sucre au fond de l’eau et 
prétendre Pen retirer see et in- 
tact parait une chose im 
ble. Mais vous savez qu“im- 
possible n’est pas français": 
c'est au contraire une chose très 
facile à réaliser, le tout est .de 
savoir s’y prendre, 

Vous mettez votre morceau 
dé sucre sur un bouchon à 
mouturde ou tout autre 
grand bout de liège plat, p 
vous le coiffez d’un verre,- 
pied de préférence, renversé. 
Vous pouvez alors descendre 
l'uppareil dans une cuvette: 
pleine d'eau et l'y maintenir au 
fond aussi longtemps que les 
pos le désireront, à con- 
dition que la descente dans 
l'eau se fusse bien verticale- 
ment et que ladhérence entre 
les bords du verre et le fond dù 
vase soit parfaite. ! 

En remontant le tout, vous 
retirerez le morceau de sucre 
sec et intact, l’air contenu dans 
le verre ayant empêché l'éau 
d'y pénétrer. Vous avez, en 
somme, construit une cloche à 
plongeur en miniature. 
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En lieu sûr 


Mme Victor Hugo avait ache- 
té des abricots pour le goûter 
Fran- 
çois-Victor, qu’on appelait alors 
Toto, Léopoldine .et Adèle, 
qu’on aupelait Didine et Dédé. 
Au moment de distribuer Îles 
fruits, Mme Jliugo s'aperçut 
qu'il en manquait plusieurs. 

— Mes enfants, demanda-t- 
clle, quel est celui d’entre vous 
qui a goûté aux abricots? | 

Pas moi! répondirent en- 
semble les quatré enfants. 

- Qu'on ait mangé les abri- 
cots, ce n'est rien, dit Mme 
Hugo: ce qui m'inquiète, ce qui 
n'épouvante, c'est que ces 
fruits ont des noyaux, et que si 


|on avale un de ces noyaux on 


meurt le jour même. 

Alors Dédé s’écria : 

-— Rassure-toi, petite ma- 
man. J'ai mis tous les noyaux 
dans mes poches! i:4 


L'EVANGILE 


Dixième dimanche après la 
Pentecôte 


(8. Luc, XVIII, 9-14) 


En ce temps-là, Jésus dit cette pa- 
rabole pour patheuihe x À qui, présu- 
mant de leur propre justice, met- 
taient leur confiance en eux-mêmes et 
méprisaient les autres. Deux hom- 
mes montèrent au Temple pour 
prier; l'un était pharisien et l'autre 
publicsin. Le pharisien, se tenant de- 
bout, priait ainsi en lui-même: Mon 
Dieu, je vous rends grâces de ce que 


je ne suis pas comme le reste des 


hornmes, qui sont voleurs, injusfes, 
adulières, ni même comme ce publ- 
cain. Je jeûne deux fois par seméi- 
ne; je donné la dime de tout ce que”. 
je possède. Le publicain, au contrai- 
re, £e tenant éloigné, n'osait pas mé 
me lever les yeux au ciel; mais il se 
frappait la poitrine en disant: Mon 
Dieu, ayez pitié de moi qui suis un 
pécheur. Je vous déclare que celui-€i 
s'en retourna chez lui justifié, et nom 
pas l'autre, car quiconque s'élève 
sera abeissé, el quiconque s'abaisse, 
sera élevé. ue 
—— tt 


Calendrier de la semaine 


Jeudi 2 août — 8. Alphonse de Li- 
guori “ ; 

Vendredi 3 — Invention de 8. Btién- 
ne. 

Samedi 4 — 8. Dominique. 

Dimanche 5 — Dixième après la 
Pentecôte. 

Lundi 6 — Transfñguration de N.-8. 
J.-C. En î 

Mardi 7 — £. Gaétan. 

Mercredi 8 — 8. Cyrisque ét ses 
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qu'un grand somère de gens & - 
cn _cagmé. et de ln ville je sxypeun 
rent pu assister à ces jouées sue 
men agrocois Renseque « été fnie 


sen 
’ tué 
: aubergiste 1 . 
, le cuisinier du château 11] avoir occis le chef agnieÿ. le Cana-|Paraitrat-1l bientôt ? mousquets, et les Canadiens qu'ils! riast®” huriait le choeur. ; 
en effet, que Saurier n'a ja-|dien voulait vènger.sui 1s nation en-| “ Dans mhe heure, mét commen! couchèsent en joue mordirent ls pots-| Une voix puissante, cecile de Dent-| STE ANNE DES CHERNES 
: pu pardonner à Boisdon certain | lière des Iroquois la mert-de son) mana. pont Pierre après aroér! sière Seul le chef des sauvages |de-Loup, contihuait seule- mm | 
de mousquet que l'hôtelier lui] maître. D avait dont lnissé de nou-| consulté les étoiles et l'hartscn avait gardé son coup de feu et tenait} “En ai-je couché des faces pâles Févemage 
. durant et dans le siège. ue |eu0u à cree peur nu os me — En marche ales EX tel Pierre. | les plus hurdis en respect Cétaffun|sur le chantier de la guerre! Mon) Une bonne centaine de péierime @! 
; qui m'a parfaitement guéri|tie hécatombe d'iroquots et apaiser] avant de nous méruir de guide, passe! guerrier de haute taille bras s'est lassé à les tuer et mon ceñl|1s paroisse &e Saint-Pierre mous mrvi- | 
& on biessure, ; encore le| ainsi les mânes de Sainte-Hélène A]Par toute ls ligne et dis à chacum de! __ Dent-de-Loup' cria Bienvillé à les compter’ Je n'en sais plus Le! çujent ii en autommailee manie 
. Æbarotier de lui avoir lâché ce coup! force de vivre dans les bois, Pierre| 268 Eens d'avancer sans bruit | Mille diables’ c'est vrai’ Mn | nombre: Les sraipe des bancs Eur 
& mousquet à dessein, au sujet de | avait pris quelques-unes des idées de] Au bout d'une demxbeure. cent} revient donc de l'enfer? s'écria| nissent le ouigounm du chef en si! heaves par eux puimque Le &ù | 
US mr me négi-| leurs habitants vingt Canadiens investissnient le mai-| Pierre Martel | | grand nombre, qu'ils arrétaient La] aux à seffectuwes, à Suine- 
de payer à l'aubergiste | La puit s'était faite sur le hameau |#® Couchés qu'ils étaient parmi les | Les Iroquots. voyant bien que ce se- | pluie qui en pénétrait la toiture dans | pierre à € h.3ù M l'abbé Sabce- 
"| Minis que t'importe les faits et ges- | de Laëbenaie, quand la troupe des vo-|broussailles derrière quelques gros! sai folle de vouloir rompre cette mu- | les journées d'orage im, curé. accompageé .ée M laèmé 
fa de ces messieurs. aprés la nouvelle | lontaires danadiens, laissant là gran-|arires et des clôtures qui avoisi-| raille d'hommes qui arrétait leur fui- | E: le choeur reprenait- | Gags. préside de péterimage Qust- 
que j'étais si heureux de t'annoncer au | de place dr l'église défila devant le| aient l'habitation personne n'aufhit | 1e. retraitèrent vers la maison, tôu-| “L'iroquois est brave, il meurt en ques uns d'entre eux avant cause 
éimmencement de ma letire?. Aussi | cimetière, silencieuse comme une fan-|Pu soupçonner leur présence. [Re pote pee mnt ie La au avant Leur part mais be pou 
# termine en te disant que je t'at-|tastique procession de morts Ordre! On n'entendait les ronfements| Dent de Loup Celui-ci fascinait tel | jygjs aux craquements du bois que grand nembre les pue rotmsres 
doarnt Ci à quais jours Au re-|avait été donpé par M de Vaudreuil| s000res des qui dormaient lement les Canadiens qu'ils pe ln js fnmnie étreignait. ce chant de most | 


.  Ÿoir, cher frère. car tu me. permets | que chacun eût à garder le plus stric- Sur Mherte, et. de la tête touffue des tirèrent pas un coup de feu Il tou- 
dans doute, de te dunner d'avancé ce te silence durant toute la marche |arbren queiques cris d'oiseaux éveil-| chait déjà le seuil quand Bras de-Per | 
Som que le sacrement ratifiera bien- Allègre et joyeux Buenville conte-|lés par un bruissement inusité. mais! courut sur lui en criant - | 
("28 nait à grand'peine, en cheminant, les  imperceptible à toutes autres oreilles | - Ab! vermine’ tu ne m'échappe- | 
— Crisasy' Crisasy' dit Bienville transports de sa joie Mais si la co- | qu'aux leurs ° | ras pas cette fois | 
“Mir chevalier S0D ami. qui passait Ge: signe le forcait-de garder le silence, : Les malheureux dormeurs devaientl  Dent-de-Loup ft entendre un rics- 
vant une mafson à l'ombre de laquelle il n'en donnait pas moins cours à un | voir en ce moment passer dans leurs | nement sinistre et staissa la mèche 
fiotre héros venait de lire la iettre muet monologue. où sa pensée Ge! rêves le hideux spectre de la mort quil @u serpentin sur le bassmet de 
— Qu'y at-il à votre service, mon, jouait comme un papillon sur dhs|effleurait leur froët de ses ailes de | arme 
her Hienville ? feurs Ne | chauve-souris L'éciair jailt. le projectile siffla ; 
-— Attendez donc un instant Que le bonheur est suave après | l1 pouvait être trois heures quand | mais sans atteinère Pierre Martes. qu | 
Et François, tout joyeux, rejoignit tant de souffrances’ pensait-il (Et|laurore, comme un ruban lumiseux |sétait jeté à terre en voyant qe; 
en deux sauts le chevalier, sous la 101, MmOR coeur, qui était désaccoutushé | % dérouls lentement à l'horizon ae) l'iroqueis aliait tirer 
bras duquel il passa le sien | d'aimer, comme je te sens de é Ra opens genie) Celui-ci referma La porte, que les 
-— Chevalier, dit-il en tenant la let- baïtre d'aise au seul nom chéri de|base dormait encore dans la brume | assiégés barricadèrent aussitôt. 
tré ouverte sous les yeux de Crissy. Marie-Louise’ Ah: je le vois bien. | se détacha sur le ciel. et le premier} La maison a avait qu'un étage et 
Usez avec moi, car je veux m'assurer ce trésor de tendresse, cet infatigable | Sourire du jour naissant descendil sept grandes Guvertures dont six es 
que ma vue ne m'a pas trompé besoin d'aimer, Dieu ne me les avait | lsanguissamment sur la vallée |nêtres et la porte Deux des croisées 
— Mlle d'Orsy sort du couvent'|pas donnés pour rien 11 a seulement | Le rayonnement, des étoiles devint | Sonnaisnt sur ia façade deux autres 
vous allez vous marier! Vive Dieu’ voulu les éprouver au creuset de|moins vil et finit par s'éteindre à me-|en arrière et une sur chacun des 
mon cher, mais laissez-moi serrer cet- l'épreuve pour me rendre plus digne |=ure que ia clarté refoulait les ténè- | côtés 
té loyale main pour vous féliciter du de leur réalisation © Marie-Louise! |bres | Dent-de Loup avait à peine disparu 
bénheur qui vous arrive Car n'est<e | combien nous allons nous aimer epies | La lumière en effleurant l'herbe | dans l'intérieur, que l'Où vit un canon 
pas que vous allez suivre les conseils une séparation si cruelle’ Qu'il fait mide permit aux Canadiens d'entre-| mousquet s'appuyer sur le bord de 
de votre ami? bon de vivre quand on a vingt ans et| Voir et de compter quinre Iroquois @n-, 4, fenêtre, sans que l'on aperçut 
‘,  * — Dame’ qu'on peut espérer en aunant’ dormis éevant la porte de la mais | Lourtant celui qui tenait larme Les 
Mais parbieu' mon bon, vous] Les (Canadiens parcoururent en - Feu’ dit une voix tonnante deux autres sauvages s'étaient probs- 
n'irez pes, j'imagine, tourner le dos] moins d'une heure et demie les deux. Vingts coups de mousquets répon-| Les chargés de la défense de la 
su bonheur alors qu'il vous tend les|lieues qui séparent Lachenaie de Re- dirent à ce commandement. et leurs! Qu, Duisqu'on ne les voyait point 
bras. Ta! ta! maries-yous. Bienviile | pentigny et firent halte à quelques | détonations n'en faisant qu'une seule|  _ 4 jAssaut’ mes enfants cois- 
pour redevenir, vous maintenant si|arpents de ce dernier. village. |éclatèrent comme up coup de foire es M de Vaudreufl 
triste, notre joyeux compagnon d'ar-| Ici le chevalier de Vaudreuil dit à| Dux Iroquois restèrent sur place) pnvill fut un des premiers à 
Mes d'autrefois, et pour voir ‘les en-} Bras de-Fer sans mouvement. ils dormaient leur .éjircer vers la porte qu'il attaque 
{ fants de vos enfants”, comme :l est dit | Vous allez suivre un des bom- | dermer sommet Les cinq autres sæ\,yerrent à l'aide d'une hache le 
dans cétte messe que Jes jeunes époux |ines de M de la Mine. qui connait la | levèrent efflarés. mais quelques balles... de lun passer un des siens 
ce me semble doivent trouver bien|position de cette maison où les | siffèrent de nouveau dans le Lailhs 


ne À Peu faste pour résister à de pareil 
. longue quois se sont retranchés Quand vous et les survivants se rECOUCRÈTERT SaRs les secousses la porte allait céder 
Franchement, chevalier, me con-|l'aurez reconnue et que vous aurez 


Jeter une plainte Ils avaient cru ré- quand par ur = 1 qui s'ou 
seillez-vous de ne pas écouter lesiconstaté la présence de l'engemi vous | Ver. mais la mort les tenant à leur | sur ia cave. sortit la gueule d'u 


ecrupules de Mlle d'Orsy et de nâ,er|viendrez nous rejoindre pour nous | our. mousquet 

motre mariage ” guider. car les connaissances que vous! Swvirent une horrible clameur et] Cette ouverture était à fleur de sol 
Ah’ la bonne farce! Voyez un|avez acquises comme coureur des boss | des coups de feu qui partirent de la |et personne L'apercevait l'arme me- 

peu. Bienville. comme le bonheu: vous | m'inspirent plus de confiance que Le | maison Les doure sauvages qui dor- nacant- 

rend déjà cet entrain des jours pas-|men donne cet homme-là | maient dans l'habitation venawnt de, (eh qui aurait abaissé ses regards 


+ée Jeus sourire. Reut Pourtant pas. 


avaient tem à faire cee arte de dére- 
UER aux pieds même de ls Lame 
sainte Anse Vail qu ent Len cou 
prendre ls nature dun péterimage 
C'est un esemgle à sugure June 
grande PaTrauRe SUR SÈTEmEEs re 
gnrèt dun cet favorable ces gése 

Ses deux amis ne pouvant cacher Barctsse de Saint-Pierre et que sou 
les larmes qui ruisselsient sur lenss %es Premiers pélerums de ls sasum 
joues - Elle se12 heuveuse @e Les revoir [am 

— Ne me pieurez pas. leur &t-il Dée prochaine @e Les reucir aumés de 
Nous nous retrouverons Là haut La méme piété contente € plus mem 
Donnez-moi_ la croix d'or Ià sur'kreux si les cvonstanxes Le permet 
ma poitrine. tent 
Crisasy entr'ouvrit le justaucerps et SH ke pété es cames gess * 
la chetise ée Bienville, dont les yeux ©aimt-Pierre mous à grammes é& 
brillèrent d'un dernier éclat en voyan” | Éée DQOUS SEL i-Ù pese ajoutez 
une petite croix que Marie-Louis: lu Que Des ChARES regmur qui ace 
avait donnée en de lanneau!deuamèsent 2 Cut sus ae mgces- 
des fiançailles Il la saisit d'une man us enchantée Ce sut es Dames 
nerveuse et la pressé sur ses lèvres @ Sante Anpe qu em fañazsss == 
qu se crispérent après avoir laissé . Êras 

— Seigneur’ ayez mon âme ex 
votre sainte garde’ _ Marie-Ecuse’ 
adieu 

Le soleil se levat radieux et ses 
premiers rAYCRS Caressaient SDS UE . 
v ste parcours ls surface du feuve 

Berville parut en ressentir une iez- “TRS dans Le journée de Supaniie Le 
preésicg bLienfaisante. ses yeux mou 
rants jecouvrèrent assez de furc: 
pour s'arrêter encore sur Chacun de 
sa tête s’affaissa lentement et ii mou 
rut_ 

Ainsi finit Bienville blessé mortel- 
lement au service de la patrie ap 
puyé sur un arbre comme Bayard 
et, de même que le chevalier Sans peur 
et sans reproche. donnant sa pensée } 
dernière À sa dame et à son Dieu 

Pauvre Marie Lours=’ dit Cvi- 
sasy au rulieu de ses harmes ee, 


était terrible .. 
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sés. Mais badinage à part. considé- Bien' mon commandant. fit Pier-|s"y éveiller. En se voyant imvestis 
rez donc *ommént l'évêque les traite |re Martel en se redressant sous lelils jetaient leur cri de guerre et se! 


das cette direction aurail vu cepen- 
avait bien raison de prévoir un mai | n : . 
dant la diabobque figure de Dezt-d { Les chanTs étowet de circuntanse be 


| heur. 


L ce sue qu'un trop gré mure 
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térad pins Sélectunné et de media” 
ragperr es ésccuss 
sur lagriulbure ne Serment pas dé 
placés à ces CUaRSRRS et SUCER R- 
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| Gagannt dre cousses à Murs . 
Adrien Eesseîte avec Sim “pose” 
rage oumme léchair “Tes”. à res 
pouvé ke premier BILxz Su Diuseuse 
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Es + Morris 
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lui-même, des scrupules ée jeune fille |cuup de cet éloge. Est-ce tout”  : 
Et vous voudriez être plus sévère que Ou 
lui? | On vit aussitôt Bras-de-Fer dispa- 


- Je crois que vous avez raison. | raitre dans la nut en marchant COUr-| Lertre à l'abri une masse d'ennemis où! 


Eh bien! oui, vive la joie’ je me 112 
rie’ Et vous. chevalier, vous serez 
mon gentilhomme d'honneur. si 
b'est pas trop vous demsnder . | reparaitre 
Morbleu' c'est moi qui suis bo- - Eh bien? 
noré d'être le témoiz officiel de votre | dreutl à Pierre 


bé sur le sol. manoeuvre que l'autre 
Canadien s'empressa d'imiter. 


ce 


demanda M de Vau- 


bonheur ! Nous avons vu la cage mon 
Messieurs. dit en ce moment un | commandant. et si la porte en est ou- 
7 volontaire qui salua les deux gentils | verte les oiseaux ne sen sont pas 
, bommes, notre commandant M. le|plus envolés pour cela 
» chevalier de Vaudreuil. vous fait man- | Que veux-tu dire? 
* der au presbytère, où il tient sun quar-| Une demi-douraine d'Iroquois. | 


tier général 
C'est bien. Pierre, nous y allons | sun et dorment aussi tranquillement 
répondit Bienville à Pierre Martel Je = i pu 
C'était en effet Bras-ie-Fer la nuit 


[que le roi dans son lt 
' 


qui'm'approcher assez d'eux et 


Vingt minutes plus tard on les vit} 


iu moins sont couchés devant la ma:-| 


| dérendaient 
S'ils étaient peu nombreux, ils 
|avaient pourtant l'avantage de com- 


chacun de leurs coups portait 

| On se fusilla de la sorte pendant ur 
| quart d'heure. sans que les Canadier< 
| pussent approcher de la maison tant 
| la fusillade des Iroquois était habele 
et bien nourrie Plusieurs Canadiens 
|'étaient déjà tués et blessés, quand i= 
porte de la maison s'ouvrit pour don- 
| ner passage aux douxe sauvages qu 
tondirent au dehors pour se frayer 


Les cors mous sont difficiles 
à éxtirper. mais Holloway's 
{Corn Remover les déracinera 
|sans douleur. , 


Madame C. Chevalier 


Mariée à 16 ans. 


Jambes enflées. Hémorragie, Epuisement. 


Au Lit durant des semaines. Elle crut mourir. 


‘tJe me suis mariée à seize ans et il 
n'Ÿ avait pas très longtemps que } é- 
tais eu ménage que déjà l'anémie m a- 


Les PILULES ROUGES se recom- 
mandent à touies les femmes de tout 


vait attei A mon lever, des étour- âge dans les cas de 

dissements, bourdounemcats d'o- - 

reilles, des palpitativus de vera think Anis 

bligeaient à quelques minutes re- Chiares 

pos. C'était encure à mème chose Ldvene-ups 

fois daus la journée. Le soir Folies d'etumes 

j'avaisies jambes enflées evje me sen- RErTE RRESRn 

téis épuiste, Dans cet état j'eus une “REA  — 
Li] wdaladie avant terme et une bèmorra- btans 

cie. Je fus au lit durant des semaines a 

et, après quelques mois, je n'étais er 


pas éncère parfaitement rétablie que de nouvean 
j'eus à subir un mêmx accident. Cette fois j'ai 
bien cru mourir, Enfin, quand tout danger fut 
disparu, f’ai employé les Pilules Rouges et encou- 
ragée par les effets récoufortants de ce rétitède, je 
n'ai pasmauqué d'en prendre durant les deux ar- 
nées qui suivirent. Je mc suis ainsi pourvue de 
forces suffisantes, ai bieu rétabli ma santé @ l'ai 
maiutenue ensuite par l'emploi fréquent de quel- 
ques boites de Pilules Rouges’. Mme Cordelia 
Chevalier, 4066, St-Deus, Muoatréal. 73 


— PILULES ROUSE 


Au besoin consultez gratuitement nos méde- 
cins par lettre ou à leurs bureaux, au No, 1570 rue 
St-Denis, de 9 beures du matin à 8 beures du suir, 
(dimanches et fêtes religieuses exceptés). L'em- 
ploi des Pilules Rouges aidé des bons couseils de 
nos médecins est le traitement le plus certain et 
le plus économique. Chez tous les pharmeciess où 
pas la poste, 50 svus la boise 5 boîtes, 5125. 6baites. 8250 


Cie Chimique France-Américaise, Lite. 


1570, me Sibesis, Mostréal 


Loup, éclairée dans l'ombre de la ca- 
ve par la lueur d'une mèche dçnt à 
ravivait 
pressé _! 

Son oeil de tigre se coucha sur la 
crosse du mousquet dont l'amosce 
prit feu 

Bienviile reçut toute Ia décharge 
dans Le côté droit et tomba 

“Massacre et sang’ ils l'ont tué’ 
s'écria Bras-de-Fer 


Non, Pierre _ je ne suis pas en- | 
core mort. dit Bienvrillke, qu se suuie- | 
va pénitlement sur le coude. sourit et | 
laissa voir une affreuse blessure d'où 


Le sang cou'an à flots 
Où entendit ex ce moment un rire 


féruce qui semiirit sortir d: dessuus 


lerre 


Dest-ée-Loup étan content 


Pierre piil sun jeune maitre dans | 


ses bras et l'emporta hors du champ 
de Lataille 


Par la mordieu' brilons-les' cria ! 


te chevaher de Vaudreuil Alcas' 
rettez le feu à la maison et que ces 


: bandits y meurent comme des chiens | 


Cependant Bras-de-Fer avait éépo- 
s Brnville én arrière d'us gros arbre 
qi protégeait le blesse contre l'a 
temie des Lailes 

Le scleil étant encore scus l'horizon 
| mais ni faisait déjà jour et les reflets 

rosés de l'aurore venaient 
| figure de Bienvilk qu sans cela au 
| rat paru terriblement pâle 


Ke pizure pæs _ mon bon Pisrre ! 


san le june bomme à Bras Fer 
qu sangiotant en se rongeant les 
poings Je Vens tien que j2 mer 
vazs Que veux-tu” 
d ur soidet Mieux vaut 
etre tlessure . Que l'autre Tu f= 
ras Les adieux à ma bogpe mé- 
j re à mes frères aussi Tourne-mœ 
èe côté 
Ex le blessé étend son bras gau- 
ché cars la &recuon de Quebec 
| Avec toutes Les précautions d une 
mère pour en enfant Gu durt, Bras- 
| &œ-Fer le souieva et se rendit à son 
désir i 
La figure du jeune homme respien- 
di C'une céleste ExpreSSCR quand ses 
segarés purent plonger au loin eur le 


encore 


|teuve qui roulait majestueusemen | uateur de vers dans lequel on —_— 


ee A nee 


animer is | 


c'est le sort | 


| Fien ne saura l'empêcher dé! ren pares < œus jour: de fre 
|sormais de rester au clultre, où ele}, lan avait à = à mutse 
| voudra certainement mourir lemnetuaime- cétat cime lacant- 
Je vais reprendre ma ve des ge de Paradis : 

hs grommels Brasde Fer dune | Le ee 

voix sombre: et quand j'aurai tué ss}! DIM Cunstaus ec Custane Hiar@r 
|sez d'iroquois et d'Anginis pour ven € rame Chute. mroimgagmés de M 
|eer mes mait@s :l sera temps de)-_csegR Clhanbes étant ces jus - 
{partir à mon tour \en vite chez M D curé 
| ._— 

La charpente de la maison brèbet} RP ex vo 

| jusqu'au faite, et lon voyaæat con)" #77": Peur 


| les douse Iroquois au milieu des Mnen- | Pr 


l'asttes à 


vesGez sun Îrese M À 


mes et de la fumée. On aurait dut des | A 

| dammés se tordant dans le soufre de? AUBIGNY 

labime éternel L : 
Quelques explosiuns rerentirenf æ| Éngerue 


de puissants souffles de feu chassé | A4 M +1 Mae ze Mau me 
rent ln fumée jusqu'au toit. C'étawnt fl baprmce Mare Fame Certes 
Les cosn2s à poudre qui éciataient nn et marraue DM et Lime 
leurs pérteurs dent ee 

On aperçut alors le toit chanceiez } suimte um 
s'effondrer et tomber au dedans avec] Grand ccmceuss 2 Lancasme de Le 
fracas Durant quelques secondes, ExÏféte patrons de La besme same 
| grande silhouette de Dent-de-Loup le | Anse, autre gramd mène ds Ci dns 
| sul survivant se détacha sur le fond tzème patronce du Cansés LR F 
rouge du braster d 

On le vit retenir un inetant de ses 
robustes bras lénorme poutre qu 
supportant auparavant la usure 
| £z toufe de cheveus famka su? 
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